
 

Dans un admirable dédale du quartier OGANLA de la capitale, 

Naissait en 1961 dans la douleur, un bébé au destin fatal. 

Il fut en quatorze rituels, présenté à la huitième lune de l’année 

Et promptement baptisé Trésorerie Nationale du Dahomey. 

 

   Fruit du désaccord acerbe entre son géniteur et son tuteur, 

   Ce bébé n’a été viable que grâce à Paul VALERE, son sauveur. 

   Brave martiniquais qui a réussi à assurer son allaitement  

   Jusqu’à l’âge où il fut capable de marcher correctement. 

 

Aujourd’hui, l’air joyeux et radieux, il se pavane, 

Fier de ses attributs et de sa mission républicaine. 

Aux tempêtes et aléas, il a su résister habilement, 

Pour se forger une coquette jouvence de diamant. 

 

   Alternance oblige, il adore se relooker sans constance 

   Le 21é souverain au trône, avec son style mi discret,  

Est à l’image des 3è et 4è connus pour leur résilience, 

Dans un royaume passé d’environ 50 à 521 sujets. 

 

Trésor, oh mon Trésor ! Sans toi, que serait ma destinée ? 

Des érudits, tu en as fabriqués ; mais aussi des bagnards, 

Des Ministres et des Maires, oui mais pas de vils tocards. 

Tout est fonction du respect de tes trois principes sacrés : 

 

   La Disponibilité en tant que fer de lance de tout service public 

   La Probité qui dans toute instance financière en est le gardien 

La discrétion renvoyant à l’allégorie des trois singes africains. 

De ce principe trinitaire dépend la notoriété du Trésor public. 

En ce heureux jour, ils sont nombreux tes enfants reconnaissants, 

Regroupés au sein du SNATB, du SYNATREP et de l’ARAT-BENIN, 

Pour porter haut ton glorieux étendard et entonner en ce festin : 

HAPPY BIRTHDAY, JOYEUX ANNIVERSAIRE pour tes noces de diamant. 

        DANGBE BEN-ORSAY (14/08/2021) 

 

HOMMAGE DE L’ARAT –BENIN A UN SEXAGENAIRE 

 


